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DAN DUMITRESCU 

L'ÉTAT ACTUEL DES ÉTUDES ARACHNOLOGIQUES EN ROUMANIE 

Riassunto - La stata attuale degli studi aracnologici in Romania. Vengono elen­
cati e discussi i principali studi aracnologici (compresi quelli acarologici) effettuati 
dagli specialisti Romeni 0 da quelli stranieri che hanno studiato sotto vari aspetti la 
fauna della Romania. 1 valor,i attinenti alla faunisHca e alla sistematica rappresentano 
la percentuale rnaggiore. Vengono sottolineati i compiti fondamentali che gravano 
sugli specialisti romeni e indicate alcune linee di ricerca per il futuro. 

Summary - The present status of the arachnological studies in Romania. The 
main arachnological studies (acarological one included) drawn up by the Romanian 
specialists as weIl as by the foreign specialists who studied the Romanian fauna under 
various aspects are mentioned. The papers of faunistics and systematics are attaining 
the highest percentages. The fundarnental tasks incumbent on the Romanian specialists 
and sorne future research guidelines underlined. 

Key words - Arachnology (history), Romanian fauna. 

Le but de cet anticle est de présenter la smation actuelle des études 
arachnologiques (y compl1Ïs celles acarologiques) faites par les spédal~sOOs 
roumains sur la faune de notre pays ou sur œlle étrangère, ainsi que la 
situation d~s études des spédal:iistes étrangers sur l'amchnofaune de Rou­
mame. Nous espérons que les données centralisées ici sont assez suggesti;ves 
pour permettre aux ,arachnologiistes roumains de sa~siT les directions de 
recherche qui s'imposent à l'aveniJr; en même temps, ces données pourraient 
off.rir aux spécialistes étrangers une image plus fidèle du niveau atteint par 
l'étude des Amchn-rdes en Roumanie. 

Dès le début, nous devons préciser que la plus grande partie de notre 
trav:ahl repose sur les données fournies par la bibliographie que nous avons 
récemment pubJiée (DUMITRESCU, 1979). En ce qui concerne les études 
d'acarologie, nous avons fai,t une analyse attentive des fiches bibliographi­
ques que nous avons réussies à centraliser jusqu'au moment de la rédaotion 
de cet article; donc, les vaIeurs en pour cent inscrites doos les figures 1-3 
(pour les travaux exc1usirvement acarolog,iques) ne sont que provisoires. 

Muzeul de '!storie naturaUi «Grigore Antipa », Sos. Kiseleff 1, 79744 Bucure~ti, 
Rornânia. 
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Dans les grandes lignes, la tel1minologi.e utÎ'1ÎJSée pour les différents 
ordres d'Ar,aclmides, ains1 que le groupement des études selon le domaine 
de recherche sont en concordance avec les termes employés dans les pu­
blioations du Centre International de Documentation Amchnologique (C.1. 
D.A.). 

Pour faciJit,er l'analyse compamtiJVe des trav'aux ar,achnolog,iques, nous 
avons considéré les Acadiens comme un groupe éqw.valent aux autres or­
dres d'Arachnides. 

Compte Itenu des domaines d'études, les travaux onil: été groupés de la 
manière sU!ivante: fa'UIlÏJ&tiqure et systématJi.que; répal1tJi.tion géographique; 
biologie sexuelle; écologie; morphologie; oo.atomre, histologie et cytologie; 
physilologile et bioch!imie; paléontologie; araclmidli'sme; bibLiographies; mo­
nographies (chap~tre dans lequel nous avons inclus. res fascicules de « La 
faune de la République Socialiste de Roumanie », les thèses de doctorat ès 
sciences etc.); divers; patholo~; acarologiJe pratique; palt'asirologie. Comme 
nous l'avons déjà mentionné, toutes Jes valeurs mso111ùes dans les, figures 1-3 
sont dOlliIlées en pour cent. Pour simpLifier la représoo,tJatiJOn grephique, les 
l1aux qu1 ne dépassent pas 3 % SOiIlt groupés dans la catégorie «vada ». 

Il nous paTaÎ1t important de souLigner que cet aliticle est le résultat d'une 
étude fa~te sur 834 mtres pontant sur différents ordres d'Arachnides, dont 
434 représentent les travaux acarologiques. 

L'al1miCle comprend trois parties: 1 Les premières recherches effectuées 
sur l'actuel terr1toi,re de la Roumanie. 2 Les recherches arachnologiques 
falÎites par des Roumains (au cours du XXème sièole). 3 DilSCussion. e). 

LES PREMIÈRES RECHERCHES ARACHNOLOGIQUES EFFECTUÉES SUR L'ACTUEL 

TERRITOIRE DE LA ROUMANIE 

Les premières listes d'espèces publiées par des naturalistes de Tran­
sylvalliie sont celles de SILL qui réd~ge une série de cIDq wticles (1861-1865), 
réunis sous le tiitre général « Beitlt'ag ZUIt' Kenntniss der Crustaoeen, Arach­
ni:des und Myriopoden Stiebenbürgens ». Dans la pa!r,nie ~llltlt'oductive de la 
note publiée en janvier 1861, l'auteur fait une mention que nous trouvons 
fort suggestive: « ... es ~st aber auch um so dankbarer, aIs ISich beti uns noch 
Niemand mit dies en Thierklassen, von welchen wir hier gewiss manche 
schone und neue Art haben werden, beschaftigt bat» (p. 2). 

(1) Pour les oeuvres non-acarologiques des auteurs cités dans ce travail, qui ne 
sont pas mentionnés dans la bibliographie, on renvoie à la « Bibliographia Arachnolo­
gica Romanica. I.» par DUMITRESCU (979). 
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La contribution de SILL à la connaissance de l'arachnofaune de Tran­
sylvanie a été remarquée dès 1871 par HERMAN, qui souligne que les 77 
espèces ciJtées dans les l~stes pubLiées de 1861 à 1865 s'ajoutent à ceHes 
mentlionnées à cette époque~là en Suède (308 espèces), en Gmnde Bretagne 
(205) et en Pmsse (153). 

Les premières études conoocrées en exdusirv:üté aux Arachnides de 
T!J.1aJnsylvan:ie sont fa,iltes par HERMAN (1864-1872), pendatllt la période 
quand ~l tmva~nairt comme cOIllServateur au Musée NatiOOJaI de eluj. Ses 
travaux représenœnt des LiiStJes f'!lUJ)lÏtstiques de même que des contributions 
à l'étude tant des organes génilitaux que de ~a biologie sexooHe des Araignées. 
Mais, ,le travali.il le plus impoJ.1ùan!t de HERMAN pour la con11JaJissance de 
l'arachnofaune de Transylvanie est sans doute son « Ungarns Spinnen-Fau­
na », publié en trois volumes (1876, 1878 et 1879) quand il était, cette fois-ci, 
conse.fVIateur au Musée NatlÏonaJ de Hong'l"ie., à Budapest. L'importance de 
ce travail est soulignée par HENRI CH (1881) de la manière suivante: «Wahr­
rend die Kenntniss der Siebenbürgischen Spinnenfauna bisher auf einige we­
nige Publikationen, die sich zumeist nur auf wenige Arten erstreckten, besch­
dinkt war, ist es seit dem Erscheinen von Otto Herman's «Spinnenfauna Un­
gams », Pest III Bd. welchem Werke, wie mananzunehmen berechtigt [S't, 
das ganze bisher bekannte Materiale zu Grunde liegt, moglich geworden 
einen Ueberblick über die Spinnenfauna unseres engern Vaterlandes d.i. 
Saebenbürgellis gewmne.n. 

Aus dem· genannten Werk ergibt sich, dass aus Siebenbürgen bis noch 
132 Arten Spmoon, damnter 2 neue, hekannt geworden SlÎind» (p. 61). 

Le dernier quart du XIXème siècle et les 30 premières années du 
XXème sont canaotéliÎisés par des recherches faites presqu'en exclusivité 
par des spédaHsrtes étralligers qui ont étudié l'~U1a:chnofa>tlJne. de l'actuel ter­
r,iitoiire de la Roumanie. 

En général, ces recherches se ,liangent en deux catégories: des listes 
fa'Unj,s~ues (a.-ésultat des captures fa'Ï!tes soit par des étliangers, soit par des 
naturalistes roumains qui ont envoyé le matériel à l'étranger pour être dé­
terminé) et des ûravaux à caractère monographique. 

Des listes faunistiques ont été signées par: BECKER (1878-1881), con­
sacrées aux Alia!ïgnées, aux OpiJ;irons et aux Pseudosoorpibns de Moldavie 
capturés par A.L. Montandon; LENDL (1886-1899), sur les Araignées, ex­
cepjjilon fai,te pour son travail de 1894, où les Opillions ont été déterminés 
par W. Sorensen; ROEWER (1910-1935), sur les Opilions et FAGE (1931), sur 
les Araignées. En ce qui concerne les Acariens, MOTA~ et TANASACHI (1962) 
notent les contrilblliûions de WALTER (1924) et de VIETS (1937) consaorées 
à l'étude des Hydl1achneLles de Roumanie. Pour les ootres Acariens, FEIDER 
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(1964) mentionne les articles de NEuMAN, BEHN et SCHULTZE (lxodidae), 
TAFNER (1903), ANDRÉ (1926-1930) et SZALAY (1931) (Trombi:didia). 

Au cours de la qtmtrième et de la cinquième décennie du XXème siè­
cle, nous retenons encore les pubhloations de KOLOSVARY (1934-1948) sur 
les Opiilions, de BEIER (1935, 1939) sur les Pseudo scorpions et de DENIS 
(1951) rur les Aooignées. Quant aux AO!ll1"Î.ens, HALIK (1941), SZALAY (1943-
1949) et WALTER (1947) font des études intéressant les HydrachneHes de 
Roumanie; COOREMAN (1951), dans la série «Etudes biospéologi'ques» 
fournit des données concernanrt les Acariens de T~ansylV'anie. 

Des travaux à caractère monographique pol1tant aussÎ' su:r l'arachno­
faune de Roumanie, nous signalons les suirvants: «Pseudoscorprones Fa'll­
nae Hungaricae» (TOMOSVARY, 1882); «Araneae Hungariae» (CHYZER et 
KULCZYNSKI, 1891, 1894, 1897); «Ordo Araneae» (CHYZER et KULCZYNSKI), 
«Ordo Scorpiones» (CHYZER), «Ordo Opiliones », «Ordo Pseudoscor­
piones» (DADAY) et « Ordo Acarina » (JABLONOWSKI), les cinq derniers cha­
p1tres faisant partie du travail «Foona Regni Hungadae» (1918); «Die 
Weberknechte der Erde» (RoEwER, 1923); «Die Weberknechte Un­
garns» (KOLOSVARY, 1929) et les deux volumes de BEIER portant sur les 
Pseudo scorpions et publiés dans la série « Das Tierreich» (1932). 

LES RECHERCHES ARACHNOLOGIQUES FAITES PAR DES ROUMAINS AU COURS 
DU XXÈME SIÈCLE 

En ce qui concerne les Arachnides (autres que les Acariens), ce n'est 
qu'à partir de la quatrième décennie du XXème sièole que nous enregistrons 
les preIniers toovaux pubHés par des Roumains. Si, en général, les érodes 
fa~tes par les spécialistes étvanger,s sur l'iwachnofaune de Roumanie se 
groupent en deux cartégories seulement, celles effectuées par les amchnologi­
stes roumains som considérablement plus diiversifiées. Nous devons préciser 
que des domaines d'érode mentionnés dans la partie introductive de ce 
travail, nous nous bornerons à en citer les principaux seulement, à savoir: 
faunistique et systématique; anatomie, histologie et cytologie; écologie; 
morphologie et monog,raphies. 

Faunistique et systématique. Nous signalons, en premier lieu, la contri­
bution apportée par AL. Ro!?cA (1930-1968) à la connaissance de l'arach­
nofaune de notre pays et notamment à l'étude des AotaÎlgnées de Moldavie 
et de DobroU'dja. HUZUM (1936-1939) publie quelques notes de faunistique 
sur les Araignées du sud de la Moldavie. 

La première tilSte des Pseudosoorpions de Roumanie dressée par un 
wologiste roumain est signée par IONEscu (1936). 
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Une contribution remarquable à ,la connaÏ!ssance de la faune d'Opi-
1rons de Roumanie eS!1: représemée pa'r les trav,aux de CÂRDEI (1942-1971) 
qui, à partÏJr de 1948, fait aussi des études sur les Pseudoscorpions surtout 
de Moldav,ie; certaruns de ses ar,fioles sont signés en collaboration. 

CLEOPATRA OLTEAN (dès 1958) et FUHN (dès 1963) fOIl!t des recher­
ches sur les Araignées en publiant une série de listes d'espèces; en colla­
bora1lion, Hs ont rédi~é la première li,ste de ces Arachnilcles de Roumancie 
(1970). Dès 1964, la systématique des P,seudoscorpions attÏJre l'attention de 
MARGARETA DUMITRESCU et ORGHIDAN~ En ce qui concerne les Opi­
lions STEFANIA AVRAM (dès 1964) et DUMITRESCU (dès 1968) pu­
blient leurs résuhats après l'étude d'un riche matérJel provenant de diverses 
régioIl!S du pays ou de l'étranger (AVRAM); en 1969, ils rédigent en coUa­
bom1Jion un travaiJ portant sur les espèces d'Opi,Libns signalées en Roumanie. 

Anatomie, histologie et cytologie. Dans ce domaine d'étude nous notons 
les wayaux de MARGARETA DUMITRESCU (1933, 1935, 1938 et 1941), dont 
le dernier est une contribution à la connaissance des glandes séricigènes des 
Aliaignées, du point de vue anatomique et cytolog,jlque, représentant en 
même temps sa thèse de doctorat ès soiences. Les constituants· cellulaires 
dans l'ovogenèse et la v,itellogenèse d'Amaurobius ferox ont fait l'objet de 
l'étude de FLORICA MEZINCESCU présentée aussi comme thèse de doctorat 
ès soiences. Les recherches d'anatomie et d'histologie chez les Araignées 
ont été repdses après plus de 25 ans par ELENA TRACIUC (dès 1968) par 
des études sur l'appareiH génital et les glandes sériclgènes, particulièrement 
chez les Lycosides. 

Le complexe intestinal (intestin moyen) des Opilions de la faune de 
Roumanie et de celle étmngère a retenu l'attention de DUMITRESCU (dès 
1974). 

Ecologie. On peut consMérer que les études écologiques sur les Arach­
nides de Roumanie ont débuté par les recherches de MARGARETA DUMITRE­
SCU et ORGHIDAN (dès 1964) sur les Pseudoscorpions et les Araignées vi­
vant dans les Hthoc1ases. 

n faut oiter encore les préoccupations de FLORIANA NICULESCU­
BURLACU (1968-1972) pour la connai'Ssance de la structure des populations 
d'Al1aignées des forêts de plaine; el,le est d'ailHeurs le premier arachnolo­
giste roumain qui' ait employé les pièges de Barber comme méthode de tra­
vail pour les études d'écologie; dans sa thèse de doc,torat ès sciences, elle 
a effectué des recherches sur la dynamique des Araignées de forêt et sur 
lems reLations ,i,nterspéoifiques. En .utiLisant toujours les pièges de Barber 
comme méthode de travail, WEISS (dès 1975) failt des études sur le peu-
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plement des Araignées et des Opi!lions en différents milieux, ·ainsi que sur 
la phénologie de diverses espèces. 

Morphologie. Parmi les assez nombreuses recherches de morphologie, 
nous notons celles faites par MARGARETA DUMITRESCU sur les Araignées' 
(dès 1970) et les Ricinuléides (1977, en collaboration avec ILINCA JUVARA­
BAL~). DUMITRESCU analyse les organes géh&taux eJQtemes des Opilions 
(1970), tandis que STEFANIA AVRAM étudie les régions frontale et ventrale 
(1972), 'la cavité et les pièces bucooles des Opilions (1975). 

Monographies. Nous si~n811ons en premier lieu le f.ascioule de « La fau­
ne de la R.S. de Roumanie» sur les Lycosides, élaboré par FUHN et FLORIANA 
NICULEscu-BuRLACU (1971), ·travaill qui comprend des données de mor­
phologie, d'éoolbgie, de systématique et de répal'tÎI1Iion géographique. 

Dans ce chapitre, Il!OUS avons indus aussi cel1taines thèses de doctorat 
ès sciences, dont les sujets portent sur la systématique, la biologie et la 
répartitibn 'géographique des Al'aignées de Bucovine (AL. Ro~cA, 1936); 
les OpiLions du nOl'd-est de 1a Roumanie (CÂRDEI, 1958 et 1960); la systé­
matique, l'écologie et la zoogéographie des Clubionides (CLEOPATRA OL­
TEAN, 1974); les Op~1ions troglophilles de Roumanie (~TEFANIA AVRAM, 
1976); les Micryphantides souterrains de Roumanie (MARIA GEORGESCU, 
1978) et l'étude anatomique (,in:testin moyen) et systématique des Op1lions 
(DUMITRESCU, 1980). 

Nous rappelons aussi la thèse de doctorat ès scienoes élaborée par 
D.1. Ro~cA (1949) «Contribution à l'étude de l'ao1JÏbn physiologique du 
venin du Scorpion (Euscorpius carpathicus) », bien qu'elle ait été incluse 
dans nos calculs dans le domaine « Physiologie et biochimie ». 

Il nous parait nécessaire de préciser enoore que la majorité des tra­
vaux de faunistitque et de systématique ont offel1t des données qui ont été 
ut:Hisées dans plusieurs travaux (surtout d'écologie et de wogéographie) 
signés par des auteurs non-arachnologistes, travaux dont nous avons quand 
même tenu compte dans les calculs f.a&ts pour les figures 1 et 2. 

Quant aux études effectuées sur les Acariens, aux domaines de recher­
che mentionnés pour les autres Arachnides nous ajoutons encore l'acaro­
logie pl'atrque; en revanche, f.aH défaut celui portant sur les études d'ana­
tomie, d'histologie et de cytologie. 

Faunistique et systématique. Après avoh publié sa première note sur 
les Acariens d'eau douce de Roumanie en 1923, MOTA~ continue ses études 
hydraoal1iuologiques en France; au OOUtS des années 1925-1928, il rédige 
dans ce pays une série d'articles portant sur la faune française. A par1JÏir de 
1932 jusqu'en 1978, ses recherches sont effectuées prindpalement sur la 
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1 

Travaux publiés par des 

9 AUTEURS 

IUIJ AUTSURS 
ETRANGERS 

I;W{i.~!i;J VARIA 

CI: m Faunistique 
et systématique 

Fig. 1 - Travaux arachnologiques intéressant la faune de Roumanie publiés par des 
auteurs roumains et étrangers. Trevaux arachnologiques (Acariens exceptés) et 
travaux exclusivement acarologiques. Travaux groupés par ordres d'Arachnides. 

Fig. 2, 3 - Travaux publiés par des auteurs roumains. Fig. 2 - Travaux publiés par des 
arachnologistes ainsi que par d'autres auteurs dont les articles contiennent des 
données sur les Arachnides. Fig. 3 - Travaux publiés exclusivement par des arach­
nologistes. Toutes les valeurs des figures 1-3 sont calculées en pour cent. 
Abréviations: AC = Acariens; acar. pro =acarologie pratique; a.h.c. = anatomie, 
histologie, cytologie; AR = Araignées; ARACH = Arachnidea; éco. = écologie; 
mon. = monographies; mor. = morphologie; OP = Opilions; par. = parasitolo­
gie; pat. = pathologie; PS = Pseudoscorpions; r.g. = répartition géographique; 
SC = Scorpions. 

faune de Roumanie. Une gr,ande partie de ses publications sont signées en 
ooHaboration avec JANA ~OAREC-TANÀSACHI et ORGHIDAN, pour c1ter seule­
ment deux de ses plus proches coaaborateurs après 1939. I:l signale en 1935 
le premier Porohalacani'de de notre pays et en 1940, avec ~OAREC, il fait 
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les premières études sur les Ha!>acarides des eaux roumaines de la mer 
Noire. Une synthèse des données faunistiques concernant les Hydrachnelles, 
les Porohalaoarides et les Halacarides cités en Roumanie paraît en 1962 
(MoTA~ et TANASACHI). If faut noter èncore que MOTA~, seul ou en colla­
boration, a étudié la faune d'Hydvacar.iens des divers pays étrangers (la 
France, la Yougoslavie, lie Japon etc.); ses érodes de systématique ont été 
com:rétisées aussi par la oréation de diverses espèces nouvelles pour la 
science, de dilVers genres nouveaux et même de famill1es. 

Au cours des années 1936-1939, HUSIATINSCHI étudie les Hydraca­
dens de Bucovine et de Dobroudja. Dès 1977, ORGHIDAN, en collaboration 
avec MAGDALENA GRUIA et MARIA GEORGESCU, signe quelques travaux 
por.tanrt: sur la faune d'HydrachneUes de Cuba. Enfin, nous. signalons encore 
le conspectus des Hydrachnelles -de Roumanie rédigé par ANNELIESE 
KONNERTH-IoNEscu (1979). 

En ce qui Concerne les Acariens terrestres, rI faut menmonner premiè­
rement les recherches effectuées par FEIDER (1938-1979) sur divers groupes: 
Tromhidoidea, Gamasides, Ixodides, Oribatides etc. Du grand nombre de 
travaux qu'il a publiés nous retenons, en premier lieu, le «Catalogue des 
Acariens terrestres» (1948), ainsi que la liste des Tromb~diidae de Rou­
manie, qui représente La seconde pal1tie de sa thèse de dootorat ès sciences 
(1950). En 1957, en coHabollation avec SUCIU, il commence à étudier les 
Ovibatides; dès 1968, avec ses élèves MAGDA CALUGAR et VASILIU, d~venus 
uLtérieurement ses plus proches collaborateurs, FEIDER contiinue à étudier 
la faune roumaine et étrangère d'Oribatides. 

A partiit de 1958, avec RAUCHBACH et IULIA MIRONESCU H s'attaque 
aux recherches sur les Ixodides de Roumanie. La même année, en colla­
bOl'ation avec LIBERTINA SOLOMON, ~l abol'de les recherches sur les Gama­
sides, groupe étudié dès 1967 aussi par ILINCA JuvARA-BAL:;;. Les études 
de systématique fa1tes par FEIDER portent, d'ès 1971, sur la famille des 
Uropodidae aussi (en collaboration avec MARINA HU1U). Il faut souHgner 
que tous ses élèves contmuent leurs recherches faunistiques et systémati­
ques sur di'Vers groupes d'Acariens. 

Acarologie pratique. La lutte contre les Acar.iens avec importance mé­
dicale pour l'homme, celle contre les Acalliens-hôtes intermédiaires des 
agents pathogènes des dilyerses m~ladies transmises aux animaux domesti­
ques intéressant la zootechnie, ainsi: que la lutte contre les Acariens nuisi­
bles aux plantes de culture ont contr.ilbué au développement des études 
d'acarologie pratique par,ticulièrement au cours des 30 demières années. 

Des nombreuses études, nous citons seulement quelques-unes: «Pré­
sence de la fièv,re exanthématique de MarseiHe à Constantza (Roumanie) », 
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« Observations cliniques et expérimentales sur le rôle de Ripicephalus san­
guineus» (COMBIESCU et ZOTTA, 1931); «Les par.ticularités de l'invasion 
à tiques sur les animaux domestiques du Delta du Danube et les moyens 
de combat» (GEORGESCU, 1972); «La valeur prédatrice de l'espèce Phyto­
seiulus persimilis dans la lutte contre les Ac~r,iens de serres» (IACOB, 1971); 
«Méthodes autoddes dans la lutte contre l'Araignée rouge (Tetranychus 
urticae Koch) en serres» (lAcOB, 1972) etc. 

Monographies. P,armi' les monogl1aphies publiées, H faut mentionner 
tout d'abol1d les deux volumes Tédigés par FEIDER dans la série « La faune 
de la R.S. de Roumanie» - «Trombidoidea» (1955) et «lxodoidea» (1965), 
ainsi que les travaux de MOTA~ « Introduction à l'étude des Hydracar.i.ens» 
(1925), «Halacaridae» (1961) et « Hydl1achneHae» (1961), les deux der­
niers publies dans « The Zoology of Iœland ». En même temps, nous no­
tons aussi l'ouv'rage « Olasa Arachnida-Ordinul Aoam» (lACOB, 1978) paru 
dans « Tratat de wologie agricoIa (1) ». 

Dans ce chapitre nous avons indus aussi certaines thèses de doctorat 
ès sciences dont les sujets por,tent sur: la connaissance des Hydracariens 
f<tançais (MoTA~, 1928); la systémati!que,l'écologie et la répartition géogra­
phique des Hydracariens de Bucovine (HUSIATINSCHI, 1937); l'étude des 
Hydracariens de Roumanie (JEANNE ?OAREC, 1943); l'apparei~l respiratoiœ 
des Trombidiidae et des Prostigmates supérieurs (FEIDER, 1950); les Ga­
masides parasites sur les petits Mammifères et les Reptiles de Roumanie 
(LIBERTINA SOLOMON, 1970); les Oribatides du bassin de la rivière Mol­
dova (VASILIU, 1976); les Oribatides du bassin de la rivière Bahlui (MAGDA 
CALUGAR, 1978) et les Uropodides du nord de la Moldavie (MARINA HU1Y, 
1978). 

Ecologie. Presque toutes les études faunistiques et systématiques de 
MOTA~ sont accompagnées par des observations écologiques. En ce sens, 
nous mppelons seulement les chapitres d'écologie de son « Introduction à 
l'étude des Hydracariens» (1925) ou de sa thèse de doctorat ès süÏences 
(1928). Pour nous rendre mieux compte de l'importance des recherches 
écologiques fa~tes par MOTA~, nous reproduisons la citation suivante: 
« ... on pourrait appeler phréatoxènes ou xénophréatiques les formes trou­
vées accidentellement dans la nappe d'eau phréatique. A notre avis on peut 
considérer comme appartenant à cette catégorie les espèces suivantes: 
Protzia eximia, Protzia invalvaris... Ces espèces ont été rencontrées dans 
l'eau soutenaine soit rarement, soit seulement à l'état de nymphe ... Une 
centaine phréatophiHe semblent montrer les espèces du genTe Atractides ... 
qui ont été rencontrées . abondamment et fréquemment dans la nappe 
phréatique. Ce seraient ,des espèces phréatophiles ou tychophréatiques» 
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(1946, p. 59). n nous paraît utille de mentionner aussi que ses études sou­
tenues d'écologie l'Ol1Jt conduit à la déHmrtation d'une nouvelle branche 
de la limnologie - la phréatobiologie (voir: «Über einige neue phreatische 
Hydrachnellae aus Rumanien und über Phreatobiologie, ein neues Kapitel 
der Limnologie» - MOTA~, JANA TANASACHI, ORGHIDAN, 1957). 

De nombreuses recherches d'écologie ont été effectuées sur les Aca­
riens terrestres dont nous signalIons: la dii'SÛl'Ï'bution sp8ltiiale dans la dyna" 
mique des popu1ations de Bryobe des arbres fruitiers (Bryobia rubrioculus) 
(IACOB, 1965); la structure, la compos1tion et la dynamique des zoocoenoses 
de quelques microal1thropodes édaphiques (VASILIU, MAGDA CALUGAR, 
FELICIA BULIMAR, 1976); divers aspects concernant l'écoIogie et la phéno­
logie des Oribatides-hôtes intermédiai'res pour les Cestodes de la famille 
des Anoplocephalidae (ZARZARX, 1976); la structure coenotique et la di­
versilté spécifique des OJ:1Ïlbatides (VASILIU et MAGDA CALUGAR, 1980); 
influence de la fertilisation chimique sur la communauté des Oribates d'une 
prairie d'Agrostis tenuis avec Festuca rubra (VASILIU, MAGDA CALUGAR 
et CLOCOTICI, 1980). 

DISCUSSION 

Après avoir passé en revue les principaux domaines d'études arach­
nologiques et les plus importantes contributions des arachnologistes rou­
mains et étrangers à la connaissance de la faune de Roumanie, il nous pa­
raît utile de fake quelques commentaires sur les résultats qui ressortent 
des diagrammes circulaires présentés dans les figures 1-3. 

Dans ces figur,es sont mis en évidence les taux suivants: auteurs rou­
mains par rapport aux auteurs étrangers (fig. 1); travaux arachnologiques 
(autres que ceux acarologiques) par rapport à ceux exclusivement acarolo­
giques (fig. 1-3); domaines d'études (fig. 2 et 3); travaux groupés par or­
dres d'Arachnides (fig. 1-3). 

De la fig. 1 il ressolt que 79,4% des travaux arachnologiques ont été 
publiés par des auteurs roumains; 61,2% de ces travaux portent exclusive­
ment sur les Acariens et 38,8% sur les autres ordres d'Arachnides (il est 
nécessaire de préoiser que dans la catégorie «Arachnidea» nous avons 
indus les trav'aux où sont mentionnées des espèces appartenant au moins 
à deux ordres différents, y compris les Acariens). D'autre part, on peut 
constater que les auteurs étral1Jgers ont publié 4 fois plus d'artides sur les 
autres Arachnides - 83,2% - que sur les Acariens (16,8%). 

Les figures 2 et 3 illustrent exclusivement les taux des recherches 
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arachnologiques effectuées par les Roumains: dans la figure 2 sont inclus 
tant les articles signés par les arachnologistes, que par les auteurs non­
avachnologistes dont les tvavaux comprennent des données sur les Arach­
ni'des; la figure 3 met en évildence les taux des travaux élaborés seulement 
par les arachnologistes (pour cette dernière catégorie nous avons compté 
222 articles nOl1-'acarologiques et 325 exclusivement acarologiques). 

De l'·analyse des figures 2 et 3 il reSSON que les ouvvages de faunistique 
et de systématique enregistrent les taux les plus élevés. Par rapport aux au­
tres ar.achnologistes, ill parait que les acarologvstes se sont attachés plus 
aux études de faunistique et de systématique. En réalire, le fait s'explique 
par le nombre beaucoup plus élevé d'espèces chez les Acariens, ainsi que 
par le grand nombre de trav·aux acarologiques portant aussi sur les nym­
phes, ce qui n'est pas le cas pour les aubres Arachnides. De l'autre côté, 
on peut aisement constater que chez les Acariens les études d'anatomie, 
d'histologie et de cy,tologie font presque totalement déf.aut. 

Le nombre d'espèces reIativement élevé chez les Araignées et les Opi­
lions de Roumanie (par rapport aux autres groupes) peut expliquer encore 
les taux enregist.rés par les travaux portant sur ces deux ordres d'Arachnides. 

L'analyse des données centvalisées dans cet article nous a permis de 
faire certaines remarques concernant l'orientation des recherches arachno­
logiques en Roumanie. 

Malgré les taux élevés calculés pour les tra,y.aux de faunistique et de 
systématique, cer:tains groupes d'Arachnides restent encore très peu étudiés 
(différentes f~miHes d'Araignées, les PaLpigl1ades, même la seule espèce de 
Scorpion vivant en Roumanie, ainsi que divers groupes d'Acariens). Donc, 
l',approche de ces Arachnides s'impose d'aut·ant plus. 

Du point de vue «captures d'Amchn:Ïldes », sur le territoire de notre 
pays existent encore des «taches blanches» assez vastes; même dans les 
végions qui ont été déjà fréquentées par les ar,achnologistes, les listes d'espè­
ces sont très probablement incomplètes, la plupart des études étant le ré­
sultat des collectes à vue, en temps relativement limité. Dans toutes ces 
régions il serait souhaitable donc d'utiliser des méthodes de capture beau­
coup plus variées. Il convient de ne jamais perdre de vue que les musées 
des sciences natureHes des différentes régions de notre pays peuvent jouer 
un rôle assez impovtant d~ns la collecte des divers Invertébrés en général, 
et des Arachnides en spécilal. 

En ce qui concerne les études consacrées à l'acarologie pratique, . elles 
seraient beaucoup mieux mises en v'aleur (au moins du point de vue col­
lections scientifiques) si le riche matériel d'Acariens coHecté dans les la­
boratoires spécialisés en parasitologie médicale et vétérinaire était inventorié 
et cédé, même partiellement, aux musées des sciences naturelles. 
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Nous arrivons ainsi aux tâches des amchnologistes roumains que nous 
avons déjà énoncées dans notre travail publié antérieurement (DUMITRESCU 

1979): l'élaboration de oatalogues des collections scientifiques; l'élaboratio~ 
de catalogues révisés pour chaque groupe d'Arachnides de Roumanie; et 
1'élaboration des ouvr,ages de détecindnation dans la série « La faune de, la 
R.S. de Roumanie ». 

Les données présentées dans cet artiole ont également mis en évidence 
la nécessité d'intensifier les études écologiques sur les Arachnides de Rou­
manie. En ce sens il convient de sou 'ligner les remarques faites par CHRISTO­
PHE, PLAIS et BLANDIN (1979) quant aux études écologiques des Araignées 
d'Europe: «les travaux inventoriés ne dépassent guère le stade descriptif... 
Force est de reconnaître, néanmoins, que les recherches écologiques euro­
péennes sur les araignées ne s'orientent que très lentement vers les grands 
thèmes de l'écologie moderne» (p. 50). D'ailleurs, nous considérons cette 
conolusion valable pour tous les autres groupes d'Arachnides. 

Pour conclure, nous devons mentionner que le problème principal qui 
se 'pose à l'avenir pour l'ensemble des recherches arachnologiques en Rou­
manie est celui de la formation des spécialistes. Cependant, cette question 
dépasse le cadre du présent article. 
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